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En cette Journée des aînés, nous tenons à exprimer notre
profonde gratitude pour votre sagesse, votre bienveillance et les
valeurs que vous transmettez. Vous êtes les piliers de nos familles
et de notre société. Merci pour tout ce que vous avez accompli et
continuez d’inspirer. Bonne journée internationale des aînés !

En effet, je suis née en 1942 à Saint-
Gabriel-de-Kamouraska, dans une ferme
laitière. Mes parents ont eu 11 enfants et
je suis la petite dernière. Ce n’est pas
toujours facile d’être la dernière, on voit
les autres partir de la maison chacun leur
tour… J’adorais les animaux ! Ils
m’apportaient l’affection qui me
manquait un peu. 

Mme Lavoie, vous êtes originaire du
Bas-Du-Fleuve, n’est-ce pas ?



Quand avez-vous quitté la maison pour aller travailler ?

À l’âge de 20 ans, je suis partie vivre à Granby chez une de mes sœurs ; j’y suis
restée quatre ans. Je travaillais dans un restaurant tout en suivant un cours
commercial le soir. Mais je n’étais pas faite pour ce domaine. Puis, j’ai eu un
garçon, Stéphane, né d’un premier amour qui n’a pas duré. Ensuite, j’ai travaillé
comme préposée aux bénéficiaires à différents endroits à Montréal. J’ai exercé
ce métier pendant 50 ans ! J’aimais beaucoup prendre soin des autres, leur
faire du bien.

Quel était votre animal préféré ?

Vous êtes-vous mariée ?

Jeune adolescente, je suis tombée en amour avec une poule ! Je prenais soin du
petit poussin qui a grandi et est devenu Poupoule. Elle me reconnaissait :
j’arrivais au poulailler, elle venait vers moi, sautait sur mes genoux et mettait sa
tête dans mon cou. Ah, c’est mon plus beau souvenir ! Mais l’histoire finit
mal… Un jour, ma mère a décidé de la tuer pour qu’on la mange. J’ai eu
beaucoup de peine. Je n’ai pas touché à mon assiette, vous pensez bien. J’ai
appris une leçon : c’est comme ça partout dans la vie, les humains mangent les
animaux et certains animaux se mangent entre eux. Nous avions un chien de
garde aussi qui couchait dans une veille remise non chauffée. L’hiver, j’allais lui
porter de la paille pour qu’il ait un lit et il me faisait des joies !

J’ai rencontré mon mari, Jean Lacasse, à l’hôpital Rivière-des-Prairies
où il travaillait lui aussi. D’ailleurs, Jean est hébergé ici et on se voit
tous les jours. Nous avons eu une fille, Isabelle. On a acheté un
duplex à Montréal où nous avons vécu 32 ans.

Parlez-nous de vos activités à cette époque.

J’aimais prendre soin de mes enfants et tenir ma maison propre. Ça c’était
important. J’ai beaucoup reçu à souper, la famille et les amis. Très souvent !
Cuisiner était une vraie passion ! On a aussi voyagé en famille dans plusieurs
régions du Québec.



Êtes-vous retournée à Saint-Gabriel ?

On y allait chaque année. Un de mes frères restait là et il organisait de grandes
rencontres familiales à la fête du Travail. Chacun apportait des plats et on
couchait ici et là dans le coin. C’était bien agréable. Mais maintenant, il me
reste seulement deux sœurs et un frère.

Et à la Résidence, comment occupez-vous vos journées ?

En terminant, avez-vous une pensée à nous transmettre, Mme Lavoie ?

Avec mon grand ami l’ordinateur ! Quand tu quittes ton chez toi pour vivre
dans un CHSLD, c’est difficile. Je n’entends pas bien et je me fatigue vite. Mon
ordi me garde en contact avec le monde : je m’informe, je lis et je joue à
certains jeux. Un temps, j’ai joué en ligne avec un cousin du Bas-du-Fleuve,
mais il est décédé. Et puis mes enfants me visitent. Ce que j’aime faire avec mes
enfants, c’est parler. Stéphane est marié et j’ai une grande petite-fille de 27 ans.
Ah oui, et je suis heureuse d’avoir la visite des animaux d’ici !

Je souffre d’une maladie dégénérative et quand on me demande comment je
vais, je dis souvent « Bien, mais faut y mettre du sien ! »  Il faut fournir un petit
effort et offrir aux autres le meilleur de soi-même. C’est une valeur importante
à mes yeux.

Les centenaires
D’avril à septembre 2025

Mme  Martineau
100 ans

14 septembre



Visite au jardin botanique

RÊVE D’UN JOUR

Moments mémorables

Le samedi 13 septembre dernier, Mme France
L’Heureux, résidente du 1635, avec sa fille Viviane ont
eu le bonheur de partager des instants d’une grande
beauté lors d’une visite au Jardin botanique de
Montréal. 

Cette expérience sensorielle a été rendue possible grâce à
l’initiative du comité « Rêve d’un jour » et à la présence
bienveillante de deux de ses membres, Joëlle et Nathalie, qui ont
souhaité accompagner nos dames afin de leur réserver quelques
surprises au fil de cette journée de rêve.

Croisière sur le fleuve Saint-Laurent

Le 27 septembre dernier, M. André Larivière, résident du 1635,
ainsi que ses deux filles, ont sillonné notre beau Fleuve Saint-
Laurent entre Pointe-aux-Trembles et le Vieux-Montréal. à
bord de de la navette fluviale. Ils ont également pu profiter de
cette magnifique journée d’automne pour flâner dans le
Vieux-Montréal avant de remonter à bord. 

Francia, éducatrice spécialisée et membre du comité « Rêve
d’un jour », qui a piloté ce rêve, était au départ du trio pour
leur souhaiter Bon vent ! 

Merci à l’équipe du 4e étage ainsi qu’à Geneviève, bénévole
dans le comité, pour leur précieuse aide dans cette belle
escapade de rêve.



DES ANIMAUX S’INVITENT
Saviez-vous que cet été, nos résidents ont eu
la joie d’accueillir des visiteurs très spéciaux…
à poils, à plumes et même à écailles ? En juin,
les pensionnaires d’Éducazoo ont fait escale
chez nous, apportant avec eux une touche
d’exotisme et de tendresse. Parmi eux, un
adorable iguane du désert a su captiver les
regards et éveiller bien des sourires.

Puis, en juillet, ce sont de charmants mini-
chevaux, tout droit sortis d’un conte, qui ont
trotté jusqu’à notre résidence, coiffés avec
élégance et prêts à faire fondre les cœurs. Un été
inoubliable, placé sous le signe de la douceur
animale !



FÊTE DE LA SAINT-JEAN-BAPTISTE 

Les résidents ont pris part à une activité bien appréciée : l’épluchette de blé
d’Inde ! Dans une ambiance festive et remplie de bonne humeur, chacun a
dégusté du maïs tout juste sorti de la marmite, encore chaud et délicieux. Les
sourires étaient nombreux, et le plaisir de se retrouver autour de cette
tradition gourmande était palpable.

À l’occasion de la fête nationale, les résidents et les
usagers du Centre de jour ont profité d’une prestation
musicale enlevante signée Bernard Quessy. 

UN GOÛT D’ÉTÉ À LA RÉSIDENCE



SPECTACLES MUSICAUX

Le mois de septembre a débuté en
beauté avec une visite pleine de
charme : « Elvis » a fait vibrer les
cœurs et réveillé bien des
souvenirs chez nos résidents.

Puis, place aux rythmes ensoleillés de Cuba !
L’artiste Carlos Placeres, lauréat d’un Félix et
d’un Latinos Award Canada, nous a offert un
moment inoubliable. Accompagné de sa
guitare et de son pianiste, il a interprété avec
passion des airs traditionnels et
contemporains cubains, transportant
l’auditoire sous les palmiers le temps d’un
après-midi. Un véritable voyage musical qui
a fait danser les âmes et sourire les visages !



Nous avons le plaisir de vous annoncer que la grotte située sur le terrain de la
Résidence a récemment été revitalisée ! Voici les améliorations apportées :

Nous vous invitons à venir redécouvrir ce lieu empreint de sérénité, parfait
pour la contemplation ou une simple balade.

UN MOMENT POUR SE SOUVENIR

Nouvelles
REVITALISATION DE LA GROTTE

Installation de prises électriques et ajout d’un nouvel éclairage pour
une ambiance chaleureuse et sécuritaire, même en soirée ;
Restauration complète de la statue, qui retrouve toute sa beauté;
Réaménagement des sentiers devant la grotte, facilitant l’accès et la
promenade dans un cadre paisible.

Le 18 septembre dernier, la Résidence s’est transformée en
lieu de recueillement et de mémoire. Une cérémonie
commémorative empreinte de douceur et de respect s’y est
tenue pour saluer le départ des résidents qui nous ont
quittés au cours de la dernière année. 

Familles, proches et résidents se sont rassemblés dans le
silence et la lumière pour leur adresser un dernier adieu,
entourés de pensées, de souvenirs et d’émotions partagées. 

Un moment solennel, riche en tendresse, pour honorer
leur passage et garder vivante leur mémoire au cœur de
notre communauté.



Entrevue exclusive
ENTREVUE AVEC JOËL BOULAY, NOUVEAU DIRECTEUR GÉNÉRAL
PAR MME SOLANGE VINCENT, RÉSIDENTE & PRÉSIDENTE DU COMITÉ DES USAGERS

Pouvez-vous nous parler de votre parcours professionnel ?

J’ai d’abord travaillé en adaptation sociale avec des personnes qui vivaient
différents défis. J’ai aussi occupé différents postes de gestionnaires dans
plusieurs types de milieu, par exemple dans le domaine de la réadaptation,
dans le secteur municipal puis comme coordonnateur des services en troubles
graves du comportement.

Pourquoi avoir choisi de travailler dans une Résidence qui accueille des
aînés, et pourquoi spécifiquement à la Résidence Berthiaume Du
Tremblay?

J’ai eu l’occasion de visiter des CHSLD et j’ai eu envie de travailler avec la
clientèle aînée pour le contact humain, pour pouvoir échanger avec les
résidents. J’avais déjà entendu parler de la RBDT et je connaissais sa bonne
réputation. J’ai eu envie de travailler ici, et je ne suis pas déçu! 

Ce n’est pas tous les jours que la Résidence
Berthiaume-Du Tremblay accueille un nouveau
directeur général. 

Mme Solange Vincent, résidente du 10  étage et
présidente du comité des usagers a rencontré Joël
Boulay pour nous le présenter.

e

M. Joël Boulay

AVEC LA PRÉCIEUSE COLLABORATION DE GENEVIÈVE ANGERS, DQPGRST



D’un point de vue plus personnel, quels sont vos loisirs ?

Suite - Entrevue exclusive
Qu’est-ce que vous souhaitez apporter à la Résidence ?

Je souhaite poursuivre le rayonnement de la Résidence en faisant connaître
tous nos bons coups à la population, que les gens sachent à quel point nous
sommes bons et je veux que les résidents et employés, continuent d’être
heureux.

Depuis votre arrivée, qu’est-ce que vous aimez le plus :

J’adore jaser avec les gens, l’ambiance est calme et sereine. J’ai la chance de
travailler avec les 3 missions : les Résidences Le 1615 et Le 1625, le Centre de jour
et l’hébergement. Je suis encore impressionné de voir combien les gens sont
heureux et fiers de vivre ou de travailler ici.

Je fais du vélo et de la course à pied, d’ailleurs je
me cherche des partenaires de course sur l’heure
de dîner.  Je suis un passionné de musique : je
joue de la guitare, du piano et je chante. Je serai
toujours partant pour participer à un spectacle
de musique.

Avez-vous des enfants ?

J’ai un garçon et une fille qui sont de jeunes adultes maintenant, tous les deux à
l’université. Ils partagent mon amour de la musique !



Suite - Entrevue exclusive

Quelles sont vos forces et les points que vous aimeriez améliorer ?

J’aime les gens, être avec eux. Je suis un gestionnaire rigoureux mais j’aime
travailler dans le plaisir. J’aurai à développer mes connaissances des dossiers
spécifiques à la mission d’hébergement, comme le volet des soins,
l’accompagnement en fin de vie, etc. J’aime apprendre !

Quand on vous croise à la Résidence, comment devrions-nous nous
adresser à vous ?

Tout le monde peut m’appeler Joël, j’aime jaser avec les gens, donc n’hésitez
pas à m’arrêter dans le corridor pour me poser des questions ou faire des
suggestions. 

M. Joël Boulay et Mme Solange Vincent



Du côté du Centre de jour
ENTREVUE AVEC MADAME NGUYET PHAN TU

 
Leçon de langue ! 

Le nom de famille ne se prononce pas
comme étant un U, mais plutôt comme un E
aspiré. La langue vietnamienne est une belle
langue quasi chantée et j’avoue qu’il faut
avoir un certain talent. Après quelques rires
de la part de Mme, je peux maintenant
prononcer son nom presque parfaitement !

Une femme de voyage !

Madame Tu est née au Vietnam. À son
adolescence, son père a emménagé en
France avec sa famille. Sa mère travaillait
dsdsdsdsdsd

PAR MICHEL BORDUAS, EMPLOYÉ DU 1615-1625 & REPORTER BÉNÉVOLE
en cuisine dans un restaurant et la jeune
femme, déjà bien curieuse et avide
d’apprendre, a été initiée à l’art de la
préparation des aliments.  Elle a travaillé avec
sa famille dans le restaurant familial en France
et dans celui de Belgique par la suite. Les
années ont passées et les études ont portées
sur différentes passion et intérêts. Madame
Tu mentionne que dans sa famille, l’éducation
a toujours eue une place importante et se
faisait de façon libérale.

Madame Tu a ensuite rencontré le grand
amour et s’est mariée à Paris. Elle s’est établie
au Canada avant de retourner en Belgique,
puis elle a immigrée au Canada avec son mari.
Sa fille est née en même temps que les Jeux
olympiques de Montréal !  Il a toujours été
important pour Mme de voyager et ses
enfants y ont goûté jeunes. La famille est
maintenant bien dispersée tant en Europe
qu’aux États-Unis et dans le reste du Canada.
 
Une femme aux multiples connaissances !

Madame Tu parle aisément le français qu’elle
a appris toute jeune au Vietnam. Cette dame
aux connaissances se plaît énormément au
fffff



C’est avec un plaisir immense que j’ai rencontré Madame Tu. Cette dame
d’origine vietnamienne, âgée de 79 ans à la verve aisée et au sourire
accrocheur m’a fait voyager à travers ses récits passionnants. » 

Suite de l’entrevue 
contact des autres avec qui elle éprouve une
grande facilité à partager son savoir sur la
culture des plantes et des fleurs. Elle fréquente
le Centre de jour depuis plus de 4 mois et
prend plaisir à donner conseils aux employées
qui partagent cette passion. 

Parmi ses intérêts nombreux, le massage par
les points de pression est une technique qu’elle
développe avec curiosité et application. Au
moment de faire l’entrevue, j’ai eu le plaisir de
recevoir quelques conseils et j’avoue avoir
ressenti un certain bien-être.

Une femme habile de ses mains !

Lorsque je lui demande quelles sont ses
activités préférées, elle me répond avec
enthousiasme qu’elle aime beaucoup
apprendre via le web sur différents sujets. La
tradition au Vietnam voulait que le mercredi
soit réservé pour des cours tels que le tricot, la
cuisine, la broderie, la couture… Bien sûr, ces
arts, ainsi que toute autre création artistique,
sont biens maîtrisés par Mme. Elle adore aussi
faire des fleurs de lotus en origami, ce sont des
moments exutoires et empreints de
ressourcement. Les porte-clés qu’elle fabrique
avec ces fleurs portent chance; lorsqu’elle vous
en remet un, gardez-le précieusement !

 
Une femme inspirante !
 
Madame Tu fait preuve d’une grande sagesse
dans ses propos. Elle possède des principes
solidement ancrés par les valeurs familiales et
spirituelles, et par son charisme, on ressent
une paix qui nous envahit. Pour ma part, je
serais demeuré des heures à l’écouter me
faire le récit de sa vie et de ses connaissances
nombreuses.

Madame Tu prend grand soin de sa sœur
qu’elle accompagne aussi au Centre de jour.
On ressent bien l’unité entre les deux sœurs.
Par l’apprentissage des techniques de
pression, elle mentionne aider cette dernière
à avoir une belle énergie afin de faire
disparaître l’anxiété ou tout autre mauvais
état.

Un grand merci chère
madame pour ce trop
court temps passé en

votre agréable
compagnie. 



PROJET MAMIE REMIX
Grâce à une collaboration avec le projet Mamie Remix, des aînés
du Centre de jour ont vécu des ateliers d’échanges
intergénérationnels avec les jeunes de l’école Sophie-Barat. S’en
est suivi une chanson, son enregistrement, son vidéoclip et une
belle soirée pour le dévoilement des vidéos. Pour les curieux,
notre chanson, Même si on se connaît pas, est disponible sur
Youtube en scannant le code QR !

Visite du jardin de deux bénévoles et escapade à la Maison Lavande :
les fleurs font toujours le bonheur des usagers du Centre de jour !

SORTIES FLEURIES

Code QR :



L’été a été ponctué de nombreuses performances...

Elvis

Duo Carlos Placeres

Pique-nique

UN ÉTÉ HAUT EN COULEURS… AU CENTRE DE JOUR !

Spectacle du 

Chien Show !
Musicofolie

Soirée feu de

camp et chants

avec les scouts

Fête Italienne - Ferragosto



Comité des usagers

Mme  Solange Vincent
Présidente 

Le comité des usagers représente les usagers de notre établissement. Composé
de neuf membres élus, principalement parmi les usagers, il agit de façon
autonome. Sa mission consiste principalement à informer les usagers sur leurs
droits et obligations, à défendre leurs intérêts, à les accompagner dans leurs
démarches — y compris en cas de plainte — et à favoriser l’amélioration des
services offerts.

Mme  Louise Pharand
Vice-Présidente 

Mme  Viviane Sokoluk
Trésorière

M. Alain Dubé
Conseiller

Mme  Johanne Laurin
Membre intérimaire

Princesse
Membre réconfortante

M. Maurice Pharand
Membre intérimaire

Coordonnées du comité des usagers :

514-381-1841, poste 313
comite.des-usagers.rbdt@ssss.gouv.qc.ca

Site Internet : www.usagersrbdt.org 



Entrevue spéciale
RENCONTRE AVEC DES RÉSIDENTS D’EXCEPTION
PAR VÉRONIQUE LESSARD, CONSEILLÈRE RH ET REPORTER D’UN JOUR

Comment se déroule les entrevues ?
J’analyse beaucoup le comportement
des candidats. J’oublie mes bobos. Je
dis toujours mon opinion et souvent je
suis la première à le dire. Je signe le
papier à la fin. Je travaille, c’est
important.

Mme Jeannine Richard, comment avez-vous réagi lorsqu’on vous a
proposé de participer aux entrevues des préposés aux bénéficiaires
(PAB) ?
Je me suis dit que je vais essayer sans savoir si j’étais capable. J’ai de la difficulté
à voir et à entendre. Donc, je doutais. Finalement, je suis contente d’avoir
accepté. J’ai pris de la confiance. J’ai monté le questionnaire d’entrevue.  J’ai
ajouté un jeu de rôle pour savoir comment il se comporte envers nous.

Vous rencontrez des PAB que vous avez vus en entrevues ?
Oui, ils viennent me voir. Tout le monde me connaît. J’ai du fun. Ils font des
blagues et rient avec moi. Par exemple, ils disent en faisant mes soins : « Est-ce
que j’ai oublié quelque chose ? » en faisant référence à l’entrevue. On sourit,
c’est comique.

De gauche à droite : Mme Jannet Mori, 
Mme Jeannine Richard et Mme Véronique Lessard



Le coin des proches
NOUVEAUTÉ !

Depuis le 5 septembre 2025, une douzaine de
LIVRES À GROS CARACTÈRES 

sont au 1er étage dans l’Escale, 
sur la tablette au-dessus des jeux. 

Suite de l’entrevue
M. Maurice Pharand, comment vous sentez-vous lors des entrevues ?
C’est une grosse affaire. Je ne suis pas capable d’écrire et j’ai de la difficulté à
lire, mais j’écoute beaucoup. Je porte attention. Je ne suis pas une personne
sévère. J’ai beaucoup de plaisir. Je développe de la confiance. J’ai un bon
jugement. Je dis la façon que je vois les choses après l’entrevue pour décider. Je
me sens fier.

Quels sont vos critères de
sélection ?
La façon de se présenter, le sourire et
le respect. Un préposé est venu me
voir pour me remercier de l’avoir
pris. Je lui ai dit qu’il avait bien
répondu et qu’il méritait le poste. 

De gauche à droite : Mme Véronique Lessard,
M. Maurice Pharand et Mme Janet Mori



Passe-temps
MOTS CACHÉS DE

L’AUTOMNE

J OAL TEE LRB EC

B MNB COR EPE OM

A ICR SLB EPO LU

G TLA AEY RRR T

R IML LEA PFV LU

E OEU ETE EEV RL

N NAS ROE PJT IC

R ELL TLO NCE IP

G SNZ EAI IEN UM

U SEN EBF SIG CU

O TRE SEF IEB CO

C PEU LRO MUL VS

ÉRABLE

E

POMME

COULEURS

PLUIE SOUPE

VENT

TARTE

RÉCOLTE

CANNELLEFOYER
CITROUILLE COURGE



Les collaborateurs de la Presse - Le comité communication
Valérie Jeanneret, Ariane Fortin, Laurianne Germain, Christine Boyer, Anne-Marie Côté,
Véronique Lessard & Michel Borduas.

Labyrinthe

Devinettes

Mon premier sert à couper une bûche
Mon deuxième est un synonyme de peur
Mon tout est un légume qu’on sculpte

Mon premier souffle dans les arbres
Mon deuxième est le contraire de mieux
Mon tout aime le sang

1- Citrouille (scie-trouille) , 2- Vampir (vent-pire)


